
NOUVELLES DE ROME
|êtes constantiniennes. — Ces fêtes, dont corn- 
1 mençait à parler notre dernier numéro, se conti-

ajÿ nuent dans les diverses basiliques constant!
niennes. A l’occasion de la fête de l’Invention

de la sainte Croix, le 3 mai, la basilique de Sainte Croix 
de Jérusalem fut le théâtre d’imposantes manifestations 
qui durèrent plusieurs jouis. Le 11 mai, jour de la Pente­
côte, le Saint-Père, d’après le programme élaboré d’a­
vance, devait célébrer pontificalement à Saint-Pierre, et 
une foule de pèlerinages avaient choisi cette date pour se 
trouver présents à Rome. Dans l’intervalle, hélas ! comme 
vous le savez, le Pape tomba malade ; mais, tout danger 
ayant disparu et la convalescence étant déjà très avancée, 
on put en ce même jour de la Pentecôte chanter un TV 
Deum d’actions de grâces, pour le rétablissement de sa 
santé. Ce fut une cérémonie grandiose par le chiffre des 
fidèles : Romains et pèlerins étrangers, qui se pressèrent 
dans l’immense basilique. J’ai entendu citer le chiffre de 
75.000 ; je ne saurais le contrôler ; en réalité, c’était une 
multitude. Durant toute l’après-midi, des diverses parties 
de la ville et par toutes les artères, on put voir les piétons 
et les voitures se diriger vers Saint-Pierre comme vers 
un invincible centre d’attraction. A l’intérieur de la basi­
lique, ce fut d’un même cœur et d’une seule voix que 
cette multitude fit monter vers le Ciel les accents de sa 
reconnaissance. Ceux qui étaient là comprenaient qu’ils


